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LE PARFUM DE CHRIST : II Corinthiens 2, v.14-17

Eglise Evangélique Baptiste de l’Orléanais, Saint Jean de la Ruelle, 30 juin 2013
Intro : Connaissez-vous le château de Chamerolles, au nord d’Orléans ? Quelle est une de ses spécificités ? (…) – Oui, la ‘promenade des parfums’, qui retrace toute l’histoire du parfum, de la façon d’en fabriquer jusqu’à des spécimens de parfums connus ou moins connus produits à travers les siècles ; très intéressant, je vous recommande cette visite, elle est très instructive.
( Alors pourquoi est-ce que je vous parle de parfum ce matin ? (montrer un flacon). Parce qu’aujourd’hui, je vous propose une métaphore odoriférante évoquée par l’apôtre Paul et son disciple Timothée dans la 2ème lettre aux chrétiens de Corinthe. Pour parler de leur ministère de la Parole, ils se présentent comme ‘le parfum de Christ’. Voyons plutôt : 

< Lire II Corinthiens 2 :14-17.  Prière. >

Dieu, dans son Fils Jésus-Christ, est l’acteur principal dans la vie des prédicateurs Paul et Timothée, eux n’étant qu’un canal par lequel Dieu répand ‘l’odeur de sa connaissance’ (v.14c). ‘Oui, nous sommes, pour Dieu, comme le parfum du Christ …’ (v.15a). 
I. - CE QU’APPORTE LE PARFUM
Cette idée de parfum est positive et agréable, et je vous propose de nous arrêter qq instants sur la symbolique du parfum :
1°) Le parfum signale une présence. Il surprend parfois, mais attire toujours l’attention sur une présence ressentie comme heureuse, bénéfique, amicale ; et même parfois, quand la présence cesse, la permanence du parfum agit comme une mémoire.
2° Le parfum valorise un lieu, une chose, une personne. Et de fait, il apporte un surcroît d’être : par ex., non seulement telle rose est belle à voir, mais elle sent bon.
3°) Le parfum d’un être est une offre gratuite, proposée à tous indistinctement, sans choix préalable et sans exclusive : il suffit d’être proche pour sentir.
4°) Le parfum crée une connivence, il est un moyen de communication immédiate. Il enrichit la présence réciproque de 2 ou plusieurs êtres. Avant même que l’on commence à dialoguer ou raisonner, il met à l’aise, il crée entre les personnes une sorte d’assentiment de base.
5°) Le parfum apporte la joie, la joie personnelle et la joie partagée.
6°) Le parfum peut aussi être un moyen de séduction. Les grandes marques de cosmétiques le savent, et les noms choisis sont souvent évocateurs à ce sujet, cf. les pubs qui valorisent la personne qui a choisi de porter tel ou tel parfum…
II. - REPANDRE COMME UN PARFUM LA CONNAISSANCE DU CHRIST

Une forme du parfum que Dieu aime respirer dans l’Eglise, c’est la connaissance de Christ. Qu’est-ce que c’est ? (…) Col.2 :3 nous dit qu’’en lui (Christ) se trouvent cachés tous les trésors de la sagesse et de la connaissance’, et Col.1 :9b-10 a : ‘Nous lui demandons qu’il vous fasse connaître pleinement sa volonté, en vous donnant, par le Saint-Esprit, une entière sagesse et un parfait discernement. Ainsi, vous pourrez avoir une conduite digne du Seigneur et qui lui plaise à tous égards. Car vous porterez comme fruit toutes sortes d’œuvres bonnes et vous ferez des progrès dans la connaissance de Dieu’.
La connaissance de Dieu et de sa volonté est au cœur de la foi biblique (cf. par ex. Os.2 :22 : ‘Je te fiancerai à moi en donnant pour toi la fidélité, et tu connaîtras l’Eternel’, et Os.6 :3 + 6 : ‘Oui, cherchons à connaître l’Eternel, efforçons-nous de le connaître’ ; ‘Car je prends plaisir à l’amour bien plus qu’aux sacrifices, à la connaissance de Dieu bien plus qu’aux holocaustes’). Dans le passage bien connu de l’annonce par Jérémie de la nouvelle alliance, il est aussi question de cette connaissance du Seigneur : ‘Mais voici quelle alliance je vais conclure avec le peuple d’Israël : Après ces jours, déclare l’Eternel, je placerai ma Loi au plus profond d’eux-mêmes, je la graverai dans leur cœur ; moi, je serai leur Dieu, eux, ils seront mon peuple. Ils n’auront plus besoin de s’enseigner l’un l’autre, en répétant chacun à son compagnon ou son frère : Il faut que tu connaisses l’Eternel ! Car tous me connaîtront, des plus petits aux plus grands, l’Eternel le déclare, car je pardonnerai leurs fautes, je ne tiendrai plus compte de leur péché’ (Jér.31 :33-34). Et dans cet autre passage bien connu, en Rom.12 :2, il est dit : ‘… laissez-vous transformer par le renouvellement de votre pensée, pour pouvoir discerner la volonté de Dieu : ce qui est bon, ce qui lui plaît, ce qui est parfait.’
( Ainsi, nous sommes invités à connaître la personne de Jésus, savoir qui il est, ce qu’il a fait. Mais c’est aussi connaître et comprendre l’Ancien Testament en réalisant que les différentes parties de l’A.T. préparent, annoncent, la venue du Messie dans le N.T. 

Lorsque je suis en relation avec Jésus par mes pensées, par ma connaissance biblique intellectuelle, par les sentiments profonds et les émotions de mon cœur, par l’expression audacieuse de ma foi,... alors le parfum de la connaissance de Christ se répand et monte vers Dieu comme une odeur agréable. ( Je nous invite tous à connaître toujours plus et toujours mieux le Seigneur, en prenant du temps avec lui, en lisant sa Parole, en participant aux réunions bibliques ensemble, en lisant des livres à son sujet, etc…
III. – ETRE LE PARFUM DE CHRIST

Paul et Timothée sont ‘le parfum du Christ’ (v.15) ( Cela implique d’être pleinement ancré en lui, rempli de sa présence, afin de pouvoir laisser émerger les particules de sa réalité dans nos vies et dans ce que nous transmettons. Ce n’est pas par notre propre volonté ou nos propres efforts que nous pourrons être ces parfums du Christ, mais grâce à Dieu qui diffuse la bonne odeur de sa connaissance entre autres par nous, qui peut et veut faire de nous des parfums du Christ ! ( Vous imaginez le privilège que c’est de pouvoir diffuser le parfum de Christ auprès de ceux qui nous entourent ? (…)
En Ex.30 :22-38, nous trouvons un enseignement intéressant au sujet de la composition de l’huile sainte et du parfum du sanctuaire, et qui peut nous illustrer ce que peut et doit signifier être le parfum du Christ (lire v.23,26,31,34-38, préd. Gaston Racine, sur Internet).  
1°) Les différents éléments qui devaient entrer dans la composition du parfum devaient être pris en parties égales (v.34). ( Ainsi, dans le chrétien, parfum de Christ, la vérité et l’amour, la justice et la miséricorde, la douceur et la fermeté, doivent se trouver parfaitement équilibrées, comme elles le furent en Jésus de Nazareth. 
2°) Une fois le mélange obtenu, il devait être pilé très fin, réduit en poudre (v. 36). Jamais notre nature ne pourra exhaler le parfum de Christ. ( Par nature, nous sommes orgueilleux, égoïstes, impurs, menteurs, injustes. Mais tels que nous sommes, nous pouvons aller à la croix où, devant l’amour du Christ, notre orgueil et toutes nos tendances naturelles seront brisés, broyés. Alors, de cet orgueil brisé, se dégagera le parfum de l’humilité, et de tous nos penchants naturels broyés dans le concasseur des souffrances du Christ (cf. Gal.5 :24 : ‘Ceux qui appartiennent à Jésus-Christ ont crucifié la chair avec ses passions et ses désirs’) ; ensuite se répandra, pour Dieu, dans ce monde, le parfum doux et subtil de la douceur, de la bonté, de la pureté, de la vérité et de la justice du Christ. 
3°) Ce parfum devait être salé, pur et saint (v. 35). ( Idem pr nos vies, qui doivent être gardées de la corruption, préservées de tout mélange étranger et de toute souillure. 
4°) Réservé pour l’Eternel, personne n’avait le droit d’en composer un pareil pour son usage personnel, ni d’en humer l’odeur. ( De même, c’est à Dieu qu’appartiennent nos vies, et nous n’avons pas le droit d’en disposer pour nous-mêmes, pas plus que nous n’avons à nous complaire en nous-mêmes, en voulant sentir l’odeur de nos œuvres (cf. Lc.17 :10 : ‘Quand vous aurez fait tout ce qui vous est commandé, dites : « Nous ne sommes que des serviteurs sans mérite particulier ; nous n’avons fait que notre devoir »’).
5°) Enfin, ce parfum devait être brûlé devant l’Eternel ‘chaque matin’  et ‘entre les deux soirs’, sur le brasier de l’autel d'or (Ex.30 :6-8). Pour que l’odeur se répande, il fallait chaque jour le feu de l’autel. ( De même, il est nécessaire que le feu de l’amour de Dieu nous consume  (je dirais même chaque jour) pour que le nom de Jésus répande autour de nous son odeur. Nous pourrions avoir toutes les connaissances, toutes les qualités et toutes les vertus, les dons spirituels les plus grands, si nous ne sommes pas animés par le feu de l'amour divin, le parfum de Christ ne se dégagera pas de nos vies (cf. I Cor.13 sur l’amour).
( Chez le chrétien/la chrétienne, l’amour de Dieu a été versé dans son cœur par le Saint-Esprit qui nous a été donné (Rom.5 :5). Ce cœur devient alors un encensoir divin par lequel Dieu répand dans ce monde le parfum du fruit de son Esprit : amour, joie, paix, patience, bonté, bienveillance, fidélité, douceur et maîtrise de soi (Gal.5 :22-23).
( Quelle odeur dégageons-nous pour les autres ? Quel parfum exhale-t-il de nos vies ? (cf. Eph.5 :2 : ‘Que toute votre vie soit dirigée par l’amour, comme cela a été le cas pour le Christ : il nous a aimés et a livré lui-même sa vie à Dieu pour nous comme une offrande et un sacrifice dont le parfum plaît à Dieu’ ; cf. Rom.12 :1 : ‘s’offrir comme un sacrifice vivant’).
Pour répandre le parfum de Christ en tout lieu dans ce monde, il faut être uni à Lui dans sa mort et sa résurrection. Par ce lien inaltérable, nous sommes maintenus en sa présence, et c’est elle qui imprègne notre vie de son odeur. < Nous savons tous qu’il suffit de voyager qq heures en compagnie de fumeurs pour être, sans avoir fumé, imprégnés de l’odeur du tabac. De même, quand on sort d’un cabinet dentaire, on n’a pas besoin de révéler à nos proches d’où nous venons… Et avez-vous déjà été en présence de qqn qui ne sent pas bon, voire qui pue vraiment ? Pas agréable… >. ( Pour celui/celle qui vit près du Seigneur, même sans paroles, sa vie exhale le ‘nard’ de son bien-aimé (cf. Cant.1 :12 : ‘Jusqu’à ce que le roi parvienne à son enclos, mon nard exhale son parfum’). Le monde devrait pouvoir respirer au contact des chrétiens l’atmosphère du sanctuaire céleste, qqch de cette ‘paix qui surpasse toute intelligence’ (Ph.4 :7), de cet ‘amour qui surpasse toute connaissance’ (Eph.3 :19), de cette ‘douceur bienveillante du Christ’ (II Cor.10 :1) !
< Ces derniers 10 jours, j’ai reçu la nouvelle du décès de 2 personnes avec qui j’ai passé du temps dans ma vie, des gens que j’ai aidés et pour lesquels j’ai essayé de dégager ce parfum agréable du Seigneur Jésus : un prisonnier que je voyais régulièrement à Montbéliard, Guy, mort à 64 ans, à Toul dans sa prison ; le commissariat de la ville m’avait téléphoné, car mes coordonnées ont été trouvées dans ses affaires … et Alexandre, un j.h. de 31 ans qui venait un temps régulièrement parler avec moi au bureau ou que je visitais chez lui, qui a aussi un peu fréquenté l’église de Seloncourt, et qui est mort d’une overdose (lire un de ses poèmes, lus à ses obsèques) … Pour ces deux paumés de la vie, ces marginaux, j’ai essayé d’être témoin du Seigneur, et je pense que l’un et l’autre sont partis vers Lui dans la gloire … comme quoi ce qu’on laisse comme ‘empreinte’ chez une personne est d’une grande importance ! ( Quel ‘parfum’ laissez-vous aux gens que vous rencontrez, avec qui vous êtes en contact, que le Seigneur place sur votre route ? (…)
IV. – UNE ODEUR DE VIE OU UNE ODEUR DE MORT 
Et c’est là que nous arrivons à un point un peu délicat de notre texte de référence, II Cor.2 :14-17, car il faut cependant noter qu’être le parfum du Christ peut être synonyme d’odeur de vie, mais aussi d’odeur de mort. ( Ce qui signifie qu’en prêchant, il ne s’agit pas de ‘vaporiser’ de belles idées qui font plaisir, ou de ‘faire sentir’ un salut à bon marché, mais plutôt de partager un message qui soit authentiquement biblique, rempli de la grâce avec ses implications d’accueil, de choix et aussi d’exigence. Sinon, la prédication risque de devenir ‘un petit commerce’ (v.17, trad. NBS, ou ‘qui accommodent la Parole de Dieu pour en tirer profit’ – B.Sem.). 
Sommes-nous conscients que tout autour de nous, des gens périssent sans Dieu ? Et pourtant, nous savons que ‘Dieu a tant aimé le monde qu'Il a donné son Fils unique, afin que quiconque croit en Lui ne périsse pas, mais qu'il ait la vie éternelle’ (Jn.3 :16) ‘Ceux qui périssent’, nous dit l'apôtre, sont ceux qui n'ont pas reçu l'amour de la vérité pour être sauvés (II Th.2 :10). La prédication de la croix est une folie pour eux (I Cor.1 :18). La bonne odeur de Christ, une odeur de mort (cf. le texte qui nous occupe). Etant incrédules, l’Evangile leur est encore voilé parce que le dieu de ce siècle a aveuglé leur intelligence (II Cor.4 :3-4). 

( C’est à nous, en tant que chrétiens, de manifester la vérité. Cette prédication de la croix, c’est à nous de la faire retentir. Cette bonne odeur de Christ, c’est à nous de la répandre. Cet Evangile voilé, c’est à nous de le vivre parmi ceux qui périssent, afin que naisse dans leur cœur l’amour de la vérité qu’ils auront reconnue, entendue, sentie et contemplée incarnée en nous (encouragement à venir évangéliser le 13 juil. prochain ds la rue).
Comment ‘ceux qui périssent’ pourront-ils reconnaître et aimer la vérité, s’ils ne voient pas les chrétiens y marcher ? Comment accepteront-ils la prédication de la croix, s’ils ne voient pas qu’elle est ‘une puissance de Dieu pour le salut de quiconque croit’ (Rom.1 :16) ? Comment le parfum de Christ sera-t-il ‘odeur de vie’ si ceux qui périssent ne respirent pas à notre contact l’arôme excellent d’une vie de lumière, et dont ‘le fruit consiste en toute sorte de bonté, de justice et de vérité’ (Eph.5 :8-9) ? Comment le voile qui les aveugle sera-t-il déchiré, si nous sommes encore soumis à l’influence du dieu de ce siècle, nous conformant à ses désirs ? ‘Dieu veut que tous les hommes soient sauvés et parviennent à la connaissance de la vérité’, et s’’il n'y a qu'un seul médiateur entre Dieu et les hommes (I Tim.2 :4-5), il appartient néanmoins aux chrétiens de conduire les hommes au Sauveur (comme l’a fait André pour Simon Pierre en Jn.1 :42). Mais qui est suffisant pour ces choses ? Ou ‘qui donc est à la hauteur d'une telle tâche’ (II Cor.2 :16b) ? 
Alors, comprenons bien ceci : Dieu ne nous demande pas d’improviser de nouvelles méthodes pour sauver les âmes, ou de multiplier nos efforts pour prêcher aux foules. Non, il attend plutôt que les chrétiens exhalent le parfum de Christ dans ces foules, parmi les gens qui sont loin de Dieu. 
( Pour résumer, nous pouvons donc dire ceci : pour certains, nous sommes ‘une odeur de vie qui mène à la vie’..., parce que notre vécu les a touchés et leur a fait envie. 

Mais pour d’autres, nous sommes ‘une odeur de mort qui mène à la mort’..., parce que notre foi ne les intéresse pas ou les agace... ou parce que notre témoignage manque d’amour ! Notre défi, c’est donc d’apporter un témoignage qui n’agresse pas mais qui fasse envie.

V. – LES OFFRANDES, PRIERES ET LOUANGES - UN PARFUM DE BONNE ODEUR
Paul a pu dire dans Ph.4 :18 : ‘J’ai tout reçu, et je suis dans l’abondance; j’ai été comblé de biens, en recevant par Épaphrodite ce qui vient de vous comme un parfum de bonne odeur, un sacrifice que Dieu accepte, et qui lui est agréable’. Ce verset nous indique que les dons et les offrandes que nous faisons à Dieu montent vers lui comme un parfum de bonne odeur.
Dans l’ancienne Alliance, les holocaustes offerts sur l’autel par Noé (après le déluge, Gen.8 :20-21), puis par Aaron et ses fils (Lév.1 :1-17, particulièrement le v.9b : ‘C’est un holocauste, un sacrifice consumé par le feu dont l’odeur apaise l’Eternel’ (B.Sem.) – ou ‘dont l’odeur est agréable à l’Eternel’ (B.Col.) -) ‘signifient que la colère de l’Eternel était apaisée par le sacrifice. Ainsi, l’adorateur obtenait le pardon de ses fautes. Ailleurs, il sera précisé que ce pardon dépend aussi des dispositions intérieures de l’adorateur. Seule l’odeur monte vers Dieu, et le pardon demeure toujours un acte gratuit, puisque ce que l’Eternel reçoit se réduit à un fumet évanescent. Le sacrifice ne répond pas à un besoin de Dieu, mais de l’adorateur’ (note B.Sem. s/Lév.1 :9). ( La ‘bonne odeur’ qui monte vers les narines de Dieu l’apaise et lui est agréable. En échange, l’homme qui apportait de telles offrandes est pardonné ! ( On peut donc presque dire que le parfum de l’offrande permet d’obtenir le pardon du Seigneur.
Quand il y a offrande, il y a donc don, et donc coût. Quand on pense au parfum versé par Marie-Madeleine aux pieds de Jésus (Lc.7 :38), on ne peut s’empêcher de penser qu’offrir un parfum au Seigneur implique un vrai engagement et un prix élevé et ce, parce que Christ en est digne. 

Ensuite, comme on l’a vu tout à l’heure, dans l'ancienne alliance, il existait un autel des parfums dans la tente de la rencontre (Ex.30). L’encens qui brûlait symbolisait l’adoration et les prières constantes du peuple de Dieu.
( Frères et sœurs, les prières que nous adressons à Dieu montent vers lui comme un parfum de bonne odeur, qui lui est agréable. 

Et il y a aussi le parfum de l’adoration et de la louange. Lorsque nous prenons du temps pour chanter, louer, adorer, nous recueillir discrètement en silence ou lever les mains ou danser, c’est comme le parfum de Christ qui se répand et qui est agréable pour Dieu. Ce que Dieu aime dans la louange, ce ne sont pas les décibels ou les prouesses physiques ou musicales... c’est l’attitude de notre cœur. ( Lorsque notre cœur et nos émotions peuvent ainsi exprimer notre foi en Jésus, c’est le parfum de Christ qui touche le cœur de Dieu.

C’est donc la louange, mais aussi la prière chez soi, l’intercession, ou le combat spirituel.
Nous sommes le parfum de Christ. ( Si nous vivons dans la sainteté, si nous mettons en pratique la Parole, si nous avons un cœur pur et sincère, si nous persévérons et pardonnons à notre prochain, alors nos offrandes, nos louanges, nos prières montent vers le Père comme un parfum d'une agréable odeur !
VI et CONCLUSION - LE PARFUM DE LA COMMUNION FRATERNELLE
Et voici encore un parfum particulier qui nous concerne tous : la communion fraternelle.
Une forme intéressante de ce parfum spirituel est décrite dans le Ps.133 :1-2 : ‘Ah qu’il est bon, qu’il est agréable pour des frères (et sœurs), de demeurer ensemble, c’est comme l’huile qui parfume la tête et qui descend sur la barbe d’Aaron’. Vous avez certainement déjà entendu des méditations sur ce très beau psaume, qui parle des bienfaits de la communion fraternelle. Cette communion fraternelle est décrite comme un parfum, qui descend sur la barbe et le bord du vêtement d’Aaron, le grand prêtre (cf. ce que nous avons dit ci-dessus concernant les holocaustes dont l’odeur était agréable à Dieu).

Mais le N.T. insiste aussi beaucoup sur ce parfum de l’amour fraternel qui nous unit. Quelle belle odeur spirituelle pour une église. Plusieurs ont par ex. déjà dit, à propos de notre église ici à SJDLR, avoir senti cette odeur d’accueil, d’amour fraternel, en venant le dimanche parmi nous, et tant mieux ! Ce parfum de la communion, ça se sent spirituellement.
Et cette communion fraternelle, elle doit se vivre non seulement le dimanche, mais aussi en semaine, par un partage, un échange, un sourire, une amitié, un coup de fil, etc, ( Alors oui, le parfum de Christ, le parfum de l’amour fraternel se répandra vraiment ! 
Amen
